
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

Évangile selon saint Matthieu (2, 1-12)  
Jésus était né à Bethléem en Judée, au temps du roi 
Hérode le Grand. Or, voici que des mages venus d’Orient 
arrivèrent à Jérusalem et demandèrent : « Où est le roi 
des Juifs qui vient de naître ? Nous avons vu son étoile à 
l’orient et nous sommes venus nous prosterner devant 
lui.» En apprenant cela, le roi Hérode fut bouleversé, et 
tout Jérusalem avec lui. Il réunit tous les grands prêtres et 
les scribes du peuple, pour leur demander où devait naître 
le Christ. Ils lui répondirent : « À Bethléem en Judée, car 
voici ce qui est écrit par le prophète : ‘Et toi, Bethléem, 
terre de Juda, tu n’es certes pas le dernier parmi les chefs-
lieux de Juda, car de toi sortira un chef, qui sera le berger 
de mon peuple Israël.’ » Alors Hérode convoqua les mages 
en secret pour leur faire préciser à quelle date l’étoile 
était apparue ; puis il les envoya à Bethléem, en leur 
disant: « Allez vous renseigner avec précision sur l’enfant. 
Et quand vous l’aurez trouvé, venez me l’annoncer pour 
que j’aille, moi aussi, me prosterner devant lui. » Après 
avoir entendu le roi, ils partirent. Et voici que l’étoile qu’ils 
avaient vue à l’orient les précédait, jusqu’à ce qu’elle 
vienne s’arrêter au-dessus de l’endroit où se trouvait 
l’enfant. Quand ils virent l’étoile, ils se réjouirent d’une 
très grande joie. Ils entrèrent dans la maison, ils virent 
l’enfant avec Marie sa mère ; et, tombant à ses pieds, ils 
se prosternèrent devant lui. Ils ouvrirent leurs coffrets, et 
lui offrirent leurs présents : de l’or, de l’encens et de la 
myrrhe. Mais, avertis en songe de ne pas retourner chez 
Hérode, ils regagnèrent leur pays par un autre chemin. 

 PÉLERINS AVERTIS  

Il y a de la détermination dans cette quête de l’enfant à l’étoile. Jérusalem et ses habitants ont de quoi être 
stupéfaits. Ils ont beau être au plus près de l’évènement qui vient de se produire, le ciel et ses messages ne 
semblaient pas être leur première préoccupation au contraire de ces mages qui n’ont pas hésité à prendre 
la route pour venir honorer ce petit roi. Hérode peut se faire du souci. Le lieu de la naissance était pourtant 
connu. Mais pas la date. Il fallait pour cela scruter, sonder, écouter la création témoin de l’événement. Le 
peuple n’était pas en éveil. Son attente s’était diluée dans la succession des jours. Et le roi nourri de son 
pouvoir ne pouvait s’imaginer détrôné. Le réveil est brutal, à la mesure de l’immobilité intérieure qui 
contraste avec la mobilité des mages pèlerins.  
 

Chez eux, le mouvement a suivi l’écoute. L’astre qui s’est levé les a mis en route. Leur quête personnelle met 
du coup tout le monde sur le pont. Voici que l’événement de cette naissance vient bousculer l’ordre établi 
et le cours des choses. Oui, il y a de quoi reprendre le cours de l’histoire depuis les Écritures qui en racontent 
le tracé lumineux. Tous avaient perdu le contact vivant avec l’histoire en cours en perdant la balise et la 
boussole des Écritures. Ils étaient comme des connaissants endormis qui n’avaient rien fait de l’information. 
Des sachants avachis dans leurs certitudes et leurs fonctions. Mais l’histoire est en plein accomplissement et 
toute la création tressaille d’allégresse depuis le oui de Marie. Un tremblement de joie qui n’a pas fini 
d’atteindre tous ceux qui écoutent la vie se dérouler et remonter jusqu’à Dieu.  
 

Revenons au Livre, à la promesse qu’il contient. Il nous dira l’attente comblée en cet enfant dont la naissance 
a tout changé. Il nous contera cette royauté humble qui inspire prosternation et ne sera qu’élévation de 
lumière jusqu’au plus profond de nos nuits. Oui, une étoile s’est levée un jour du temps pour tous les temps. 
Elle nous guide aujourd’hui sur nos sentiers. Elle délivre notre écoute et l’amène à voir. Dieu s’est fait chemin. 
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